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En ce 5 de cembre 2025, la Nation se recueille et rend hommage a  toutes celles et tous ceux qui 
sont tombe s pour la France pendant la guerre d’Alge rie et les combats du Maroc et de la Tunisie. 
Cette date du 5 de cembre a e te  de cre te e en septembre 2003, « Journe e nationale » d’hommage 
aux victimes de cette guerre et officialise e par la loi 2005-159 du 23 fe vrier 2005.  

Cette journée du souvenir rappelle les blessures d’une histoire encore proche, celle d’un conflit 
long et douloureux qui marqua durablement notre pays. 

Entre 1954 et 1962, près de deux millions de jeunes appelés, militaires de carrière et supplétifs 
furent envoyés en Afrique du Nord. Près de vingt-cinq mille d’entre eux ne sont jamais revenus. 
A Port-Vendres, les noms de 651 hommes et d’une femme, tous militaires français ayant servi la 
France, sont gravés sur un monument qui leur est dédié. 

Ces chiffres disent la guerre, mais ils ne suffisent pas à raconter ce qu’ont vécu ces hommes et 
leurs familles. Dans les villages, les villes, les foyers, la guerre d’Algérie a laissé des traces 
profondes, parfois silencieuses. Elle a divisé, bouleversé, exilé. 

Aujourd’hui encore, son souvenir reste chargé d’émotion. 

La France a su, avec le temps, reconnaître toutes les mémoires de cette guerre : celle des soldats 
tombés au combat, celle des harkis qui ont combattu aux côtés de la France, celle des civils et 
des familles meurtries des deux rives de la Méditerranée y compris celle des évènements qui 
ont suivi le cessez le feu du 19 mars 1962.                                                                                                                          
Cette journée du 5 décembre est un moment de recueillement et d’unité nationale. 

Elle est aussi un message adressé à la jeunesse et à l’avenir : se souvenir de la guerre d’Algérie, 
c’est comprendre combien la paix est fragile, combien le respect et le dialogue sont les seuls 
chemins possibles pour éviter que les tragédies du passé ne se répètent. 

La mémoire n’est pas faite pour diviser, mais pour rassembler. Elle éclaire le présent et prépare 
la réconciliation entre les peuples. Réconciliation qui suppose la reconnaissance des souffrances 
vécues par chacun, sans excuser, mais avec la ferme intention d’avancer ensemble vers une 
société plus juste. 

Aujourd’hui, en honorant la mémoire de ceux qui sont tombés, nous affirmons notre volonté de 
bâtir un avenir de compréhension et de fraternité. Puisque ce monument parle sans paroles, 
écoutons ce qu’il nous dit : que la paix est fragile et que notre responsabilité est d’en prendre 
soin, ensemble. 

Les blessures du passé doivent devenir les leçons du futur. 

À tous ceux qui ont servi la France, à ceux qui sont tombés loin de leur terre, à ceux qui ont 
souffert de l’exil ou du silence, la Nation exprime sa reconnaissance et son respect. 

Vive la France. 
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